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Bell Telephone 3235. Elouin,Dofge& Ltue1c

Poseurs d'Appareils à Gaz, Chauffage à Eau chaude,vapeur, Bause ou Haute Prmaiop
Couvreurs en Ardoise, Gravois, Métaux, Etc.

BUANDERIES ET CUISINES A VAPEUR, UNE SPECIALITE.
Plaquieurs sur Or, Argent, Nickel, cuivre, Etc.

Polisseurs, Graveurs et Vernisseurs sur toute sorte de Métaux,

m LOE3 OEa &iQz>, Mlontréal.
REFEBENCES. - SSeurs Grises. - Congégation N.-Dame. - Bon Paatou.f'

Jé sMr.- Cathédrale de Montréïa. - Eg9iue de N.-D. de Lourdes.- Pl'o*
8.haIl., Lachine, etc., etc.- Une RttenUion toute spéciale aux commlando
Clergé et des Communautés Religieuses.

ADOLPHE C. LARIVIÈRE RoDFJIGUE C. LARIVIÈRE PlIRE D0

LAÏIIVIERE & flUBJE
MANUFACTURIERS DE

Cadres, Plinthes, Moulures, Baguettes, Etc., Etc,
Tournages et Déeoupages

Exécutés avec précision, netteté et goût.

Manufacture : 487 RUE ST-JACQUES ET 12 RUE BLANCHARP
Bureau: 74 rue BT-ÂNTOINE

Téléphone Bell 13i82 MONTREAL

RES8ORTS D PORTE AUTOMATIQUES
Le ocrald ',-desIratum l Pour les étge

PAILLAS SONS en ffi dir nettoyant lem iedo
en passant dessus, SERRURES et OA E A de
sûreté, BALAIS à tapie, RASOIRS "cSurveyery
garantis, etc., etc.

Chez La. J1. ÀA. V EI
'.ô Bue teLureu4 M.RLr0P



MACHINES i ECR IRE
Nous avons l'honneur d'informer Messieurs

les membras du cierge, et surtout les directeurs
- de maisons d'éducation, que nous avons l'agen.

ce des machines à écrire

REMINGTO N-SHO LES,
PEERLESS, H ARTFORD;

rachne sotlspu efciné!ýe eva aifietu elOûts, toutchines soign es pl tus escoures.tpuetstitietu e
ouritu es teenes qe toues p ourstesmcias aircroe

~toile, pupitres, etc., sont garanties supérieures sous tou3 les rapports.Ochines da seconde main, en parfait état.

Y5'eviMitO (ou correspondance)î est respectueusement sollicitée.

OLEMENT & OUSSON
AGEIMT GÊNERÂUX

"atisse des Chars Electrîques, Cote de la Place d'Armes,
Itt,éi, neBell »6O5 amn., .... ... XOTÉAL, P. q

Catalogues et échantillons d'écriture franco.

J. B. RESTHER & FILS
DUREAU : Ratin8e Imperiale lep etage, No. 13
%,,1O7 RUE sAiNTr-JACQUES

oyt el. oo0. MONTREAL.
CoXàtr kesthor se chargent de plans, devis, et surveiliance des trasvaux, pour
804truction d'églises, collèges, couvents, etc., etc. Des conditions spéciales

Q 05it' aux corporations religieuses.
I.'tje IMF8TJIER sont recommandés par plusieurs corporations



DIMANCHE
MARDI
JEUDI
SAMEDI

DIMANCHE
LUNDI
MARDI
MERCREDI
JEUDI
VENDREDI

Prières dms <taranteHOurm
AOUT -St-Canut.

I - St-Luc.
3 - St-Alphonse.
S - FF. de la Charité.

Foieff
AOUT

de la semaine
- Io Peut. oct. de Ste Anne, d.
- Inv. de S. Etienne, saut.

-- S. Dominique, C., d.
-Notre-Dame des Neiges, d. m.

-Transt. de N. S., d. M.
-S. Cajetan, C. doub.

a emnaine Beligienne de Montréal
S'adresser:
'our la Rédaction, à M. G. Dautb, Archevèché de Montréal.
Pour l'Administrationl, à M. L. E. Cousineau, Archevêché de Montral.
Sur demande, la SEMAINE RELÎGIKuSEt recommandera aux prières les paroit

défunts de ses abonnés.

IRFEES LflYERGMI
25%' de réduction pour le Clergé et les Communautés Religieuses

MM. LÂPBÉs & LAvEBNF ont un manteau romain à la disposition de100
clients.

TRIEPHONE 7283 360 ]RU E ST-DENIS MUONT"E»

ALBERT GAUTHIER
., IMPORTATEUR UTI MANUFACTUUIR

319I1memeate <'Egihe
Bronzes et Chasublerlea

Statues de tontes descriptions, Chemins de croix en bas-relief,en pitq4.
iblauile, en Chromot, et LilhografqbieF3 Magifiques Choix de LampeedO U7d,

Luaire, Lustres. Chandeliers d'outel et Candoélabreos, Calices, Ciboires, Ogtoo~

et Burettes. Vin de messe de Sicile, Madère et Taragone,

Cierges al prouvés~ Four le culte par les autorités de l'archevêché de MoutrW.

Magnifique candélabre b> evCté au Canada et aux tf-n'
sept tumzeres, pouvant donne), au-delà de cent changemensd
rents, aux prix de $32.5o la paire.

SPECIALITE POUR AUTEL EN TOUS STYLES ET DE TOUS

1677 rue Notre-Dame aMontreo'

j



DR J i.ff GENDREEJ
OIRURGIEN ýDENTISTE

20 RUE ST-LAURBNZT 20
MONTREAL

EXTrRA.OTIO',' de D)ENTý-S sans DOULEURS

1èý,fJs8 Par l'électricité et par anesth6sie locale.
ES DEN;TS poée san PALAISt

001UPONNES eîi OR ou en PORCELAINE
Posées sur de vieilles racines.

DlENTIERS faits d'après les procédés les plus
nouveaux.

«108 <le ultaiits : gle 9 a. ni. at 6 P. lu.

4-TléPhone 2S1S

VICTOR TFIWMIIULT
Enrepreneur de Pompes Funebres

TOUJOURS E~N MAINS:

~ RAND ASSORTIMENT DE OORBILLARDS
A vendre à des condiîtions très faci1lýs.

l6 IT 18 RUE ST-UJRBAIN, MONTRREAL
l'bl4jloReý[309. Sp(elasité, embaumarer.

180 rue ST-JAOQUESMfiee de la Banque d'Epargne
p. u Fabriques et aux Communautés religieuses, Consolidation de

%e 11"anié avec amortissement. -Négociations de fiébentures pour
~44%l.té eOt aoimssalres d'Eccles. Prêts aux Particuliers, sur hypothé-

t4%4de, S15.Fonds. & ceux niont de l'argent à prêter, j'ai toujours des :de.
Pou ds eprnt à ntrê payable semi-annuellemeat.



LE VENTILATEUR

1~ B]REVETÉ 26 MAI 1894.)

L'appareil le plus efficace pour la ventilatiofl

j.ManufaCtures patieds Résidences8
Edifices. .

Publics, NoCbnt.

IýEglises .

Maisons ,** \. d'Asan1CV
d'Fducat!on, Etc., Etc.

i i Il est mis en mouvement, non seulement par 1
moindre vent, mais aussi par la différence de tenll'
rature de l'intérieur et de l'extérieur de la bitisd'
L'hélice placée à l'intérieur (le ce ventilateur ét'
blit un courant d'air continuel et aspire tg
les poussières, la fumée, les vapeurs, l'air vicié, @10'

Le "Velitilateur Follen," est hautement recommandé par les Pre
cipaux architectes, est en usage dans un nombre conti(lérable d'usines et d
maisons d'éducation, etc.

FAIT EN PLUSIEURS GRANDEURS

Lossard & Hrri0f1 PIROFFIETAIRES ET MAIqUFACT1YRIEIRej

Aussi: COUVREURS, PLUMIERS et POSEUS
D'APPAREILS de CHAUFFAGE.
:-i.iE E Séminaire de phi1o8Ophie de Mon tréal, Université Laval,

Dame's du Sacré-Coeur (le Mnnîréal. le Monuiment National, lB1osppie GaniA10
la Providence du MilpeEnd, les soeurs 410 ie-Croix, montréal,' tt ton-.
écoles des Ccnni>saires catholiques dle Montréal.

4211. RUE CIRAIG. Kgoutréalaj



ÂND. '~I~ T &~FILS 21, 22, 23 RUE GOSFORD,
Dépositaires (les M«t. PP. Trappistes d'O0ka,

Tinetleur Vin de Messe: par caisse dle 12 b)outeilles z ........... à $3.00
49 "ý ý par gallon........... 1.25
VI EReçoivent directem.ent, les Vins de France, d'Espagne, etc.

DETABLE Par caisse de 12 bouteilles:................. $ 2.50
lONTFEl{RAND . Par gallon ........ .... ....................... $ 0.90
(BoRDEkUX) Par pièce bordelaise de 46 à 48 gallons . ........ $40.00

Vins de PORTO, SRRY, MADÈRE, MALAGA :De $4 la caisse à $20.
COGNACs, depuis $6 la caisse à $18.-LiQuEuns.-BoriGiEs blanches et de

COuleur pouir Sanctuaires, etc. Envoi de Catalogues détailleýs sur demande.
Eaux minérales : Contrexeville, Vittel, etc
Provenance et pureté (tes produits garantie.

eTrABIIe EN 1874

C.A. LAMIONTAGNE & CIE
MIR CJL4NDS TIMLLEURS

A0O 1536 Rue Ste-Catherine, Voisin de la Banque d'Epargne

MONTREAL
IiOul accordons au Clergé et aux Communautés religieuses

5iI6 attention toute spéciale.
SPÉOIALITÉ : TWEEDS PRINCIIS, ANGLAIS, ECOSSÂIS et CANAIENS.

Granit et Marbre de différentes Couleurs
36 RUEU WINDSOR - MONTREGAL
~ROCHON & FILs--

Successeurs de A. R. CINTRAT
lele1àphone No 2973. Marbrier Sculpteur

QilYatiet Pierres Tnmuýatres, Autels et Devants de Cbheîinèes, Carrelage

en Marbre et %Mosaîqune, etc.

8Référence : Archevéché de Montréal,

1?8bricant de Vitraux peints et en mosaAque
lé Constructeur et Décorateur d'4utels et de Chaires

lu',etions d'églises, cliapelles, résidences, bureaux, statules, bannières rail.

tOnVrage lait avec soin et dans tous les styles. Satisfction garantie.

10480 :rx.eBt'at3erI



LIBRAIRIE 0.-O. BEAUCHEMIN & FILSý
256 & 258, RUE ST-PAUL, MONTRÉAL.

La Curé d'Ars. Vie de Jean-Baptiste Vianney, publiée sous les yeux et avec
l'approbation de Mgr l'évêque de Belley, par l'abbé Alfred Monnili.
2 vol .................................................................... 1 s

Le même ouvrage, abrégé, eni un volume .......... . ............... o 50

Montalembert. Sa jeunesse, 1810-1836, par le R. P. Lecanuet. 1 vol,
8 x 5 ...................................... . ................... ...... 12h

Vie du bienheureux Théophile de Porté, mineur de l'observance de Saint,
François, par M. l'abbe Abeau. 1 vol. 9 x 5J ...................... i1 25

Un Apôtre français au Tonkin, Mgr Pugenier, par G. de Allenjoyo. 1 vOl
7 X 5......... ................ ,...................................... 050

Le Rév. P. Henri Chambellan, de la Compagnie de Jésus, 1834-1892, parl1e
P'. Charruau. 1 vol. 7 x 5 ...................... .................. O07

Lettres de l'abbé Hourt Perreyve, 1850-1865, avec le portrait de l'auteur.
*1 vol. 7x 5 ................ . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 10

Pierre Olivaint, prêtre de la Compagnie de Jésus, par le P. Charles Clait,

(le la mêmne compagnie. 1 vol. 7J x 5 ................................. o 88

Aux Jeunes Gens. Conseils du R. P. Olivaint. 1 vol. 74 x 5.............O 0 7

Le très saint Sacrifice, Explication dles prières et des cérémuonies de0 la
inesse, à l'u-age (les prêtres, (les communautés religieuses et des pt

sonnes pieuses vivant dan~s le mondte. 1 vol. 74 x 5 ....... ,........ o7

Figure exquise. Jeanno d'Arc, par Léonie de Bagelaire. 1 vol. 7 x 5 ....18

Le Rév. P. Louis llérlot, de la coinpagnie de Jésus, par le P. Ch arles CIait'
dle la même compagnie. 1 vol. 7ý x 5 .............................. ( 50>

immolation et Charité dans le gouvernement des amen. Lettres à une sup3'
rieure de comimunauté, par le I. P. Giraud. 1 vol. 7 x 44 .......... 6

De lesprit et de la vie de sacrifice dans l'état religieux, par le R. P. Girauid'
1ivol. 7 x 4 ....................-....................................... o8

Trois retraites à l'usage des religieuses, par le IR. P. Ratisbonne. 1 VOI
74 x 5 .................................................... ........ o 8

Les origines. Questions d'apologétique, par M. l'abbé <juibeît. 1 vol'

9 x 6.................................................................. .

IL LA

PO1ýSIE CANADIENNE
.lhuxihn< é'dit,<oii onsi<lra1len ent atl Pu lt(ée( et PI -cèdéýe d'une préfaO'

M. 'aM. A. Naiitel. 1 lwati %o. 9 .... .......................O
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I Cilices extraordlinaires.- IU Réception à Ilarclievèchb& - 111 Le culte de sainte Anne.-
TV Indulgene de la Portioncule. - V Nomination. - VI Sainte Anne: sorn nom. - VII
&postolat de la Prlière ou Ligna du Sacré-Cour. - VMIi olotte. - X Ordinations. - X
Prière à la gloricuse sainto Aimne. - XI Les Clercs de Saint-Viateur. - XII Aux prières. -

=II Profession religieuse. - XIV Il'appel de Dieu. - XV Apostolat des bons lvres. -
XVI Dernières recommnandations d'un père à ses enfanta. - XVII Informations. - XVII
.Wlezinage à Sýaintc-,Aîîne-de-l:eaupré-

Cathêdrale. - Dimanche, 1o 12- - A 8 heures, confirmation.
Lundi, le 3 aofit. - A 8 heures, service anniversaire pour M. Charles

UUrcent.
.eudi, le 6. -A 7.30 hieures du soir, prières de la neuvaine préparatoire à

la fête de l'Assomption.
Sainte-Anne. - Dimîanche, le . Grand'nesse pontificale.
Prnciscaixis. - Dimnanche, le 2. -A 4 heures, salut par Mgr l'arche-

iéèqoe.
Couvent d'Hoehelaga. - Mercredi, lc 5. -A 8 heures, profession reli-

lieuse.
Soeurs de la Providence. - Samnedi, le 8. -J& 8 heures, profession

tolgieuse.
Titulaires. - Dlimnchie, le 2.-Fête du titulaire de Saint-Liguori;

ilennità de celui de Sainte.Bêatrix.
D)imanche, le 9. - Solennité des titulaires de Saint-Laurent et de Sainte-

Ilyppolvte.

Demain, premier dimanche du mois, il y aura rêception au
lalon de l'archevêché, à 8 heures du soir.
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L CUTE DE SAINRT ANNE

E mois de juillet est passé ; ce beau mois, consacré à notre
. 'bonne mère sainte Anne, a ramené une joie bien

vive au cœur des Canadiens, qui ont voué une dévotion
particulière à cette aimable et toute puissante patronne.

Fidèles aux traditions antiques, ils continuent de venir en foule
aux pieds de Sainte-Anne-de-Beaupré ; les pèlerinages, cette année,
ont été nombreux et édifiants.

Hommes, femmes et enfants, par milliers, sous la conduite des
curés ou des directeurs d'ouvres et de confrérieR n'ont pas craint de
franchir des distances considérables, pour aller chanter les louanges
de sainte Anne dans son sanctuaire privilégié, et pour en rap-
porter aide, secours et protection.

Les faveurs obtenues, temporelles et spirituelles, se chiffrent par
centaines, les unes visibles et retentissantes, les autres secrètes et ca-
chées.

Plus que jamais, dans un temps où le rôle de la femme, de
l'epouse, de la mère chrétienne, est appelé à prendre une importance
de jour en jour grandissante, il convient de rendxe à cette dévotion
fort ancienne dans l'Église et au Canada, la place qu'ell mérite.

Sainte Anne n'est-elle pas plus spécialement la patronne et le
modèle des femmes chrétiennes ?

En différentes paroisses, des pasteurs, zélés, voulant faire croitre

la piété et l'esprit de foi parmi les mères de famille, surtout parmi
celles de la classe ouvrière et agricole, ont établi des sociétés de
dames de Sainte-Anne, vrais foyers d'édification.

Ce mouvement qui n'est pas récent, mais qui tend peut-être à se
rallentir en certains quartiers, on devrait le généraliser et l'accentuer;
car le premier devoir des pasteurs est de ne négliger aucun moyen
d'entretenir la solide piété au sein des familles.

Et de tous les moyens à leur disposition pour atteindre ce but,
expérience en fait foi, le groupement des épouses et des mères sous

la garde de la bonne sainte Anne, est peut-être le plus efficace.
Il est clair, cependant, que ces sociétés ne produiront tous leurs

bons fruits qu'à la condition d'être régulièrement organisées, suivies
<le près et dirigées avec zèle.
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La réunion des membres doit avoir lieu au moins tous les mois; et
rien ne devrait paraître trop coûteux de ce qui est de nature à renIre
ces assemblées agréables et attrayantes.

Pasteurs et fidèles, tâchons donc de nous pénétrer de ces vérités;
promettons à sainte Anne, à cette fin du mois de juillet, de faire tout
en notre pouvoir pour dévelqpper son culte dans notre cher pays.

INUŒGENC. Du LA PORWIONOULE

OICI l'ordre des cérémonies qui auront lieu au couvent
des RR. PP. Franciscains, à l'occasion de la Portion.
cule.

Vendredi, le 31 juillet, samedi, le 1er, et dimanche, le 2 août,à 7heures du soir, sermon.
Samedi, à 2 heures, vêpres solennelles et ouverture del'indulgence.
Dimanche, à 8 heures du matin, messe solennelle ; à 4 heures

de 'après-midi, salut solennel donné par Mgr l'archevêque.
Comme chacun le sait, à partir des premières vêpres du 1eraoût jusqu'au couctar du soleil du 2 août, les fidèles peuvent

gagner une indulgence plénière, applicable aux défunts, àchaque visite qu'ils font à l'église des PP. Franciscains, à
condition de s'être confessés, d'avoir communié et de prier auxintentions du Souverain-Pontife.

Par un récent décret de la Sacrée Congrégation, la confession
requis peut se faire dès le 30 juillet.

VLindulgence de la Portioncule peut aussi se gagner dansçOsieurs églises paroissiales de ce diocèse, et, en ville, dans
église des PP. du Très-Saint-Sacrement.

j AR décision de sa Grandeur Mgr Edouard-Charles Fabre
archevéque de Montréal, M. l'abbé Louis Marion, a

r nommé vicaire au Mile-End ; M. l'abbé Charlemagne Ville-
'!nve, a été nommé vicaire à Saint-Eustache.
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SON NOM

N ne trouve pas chez les Juifs des titres semblables à ceux
de notre noblesse ; chacun était désigné simplement par
son nom et le nom de son père ; mais ces noms signifiaient

de grandes choses. Rien, en effet, n'était laissé au hasard dans le
peuple le Dieu et le Seigneur affirmait souvent son intervention
jusque dans les détails. Ainsi les noms donnés au moment de la
naissance à plusieurs personnages de l'Ancien Testament furent-ils
dûs à une inspiration divine manifestement déclarée ou mystérien.
sement reçue. D'autres, fois, Dieu lui-même changea le nom de ses
serviteurs afin de marquer la vocation spéciale à laquelle il les
appelait. Comment penser dès lors qu'il n'en fut pas de même pour
le nom donné à celle que tous les siècles chrétiens invoqueront
comme la mère de Marie, l'aïeule de Jésus ?

Le nom d'Aunne, d'après les interprètes de la Sainte Ecriture, a
plusieurs significations ; il veut dire pleine de grâce, paisible,
généreuse, miséricordieuse ; autant de prophéties, pour ainsi dire,
qui annonçaient ce que devait être cette enfant de bénédictions, et
pour nous autant de traits de lumière qui éclairent à l'avance sa vie.

ANSE signifie pleine de gr4ce, c'est-à-dire comblée des faveurs du
ciel. Sans doute elle ne méritera pas ce titre avec l'étendue presque
sans limites qui conviendra à sa fille immaculée, mais elle est pleine
de grûce dans une mesure tout exceptionnelle. Elle attirera les
regards du Très-Haut, et comme cette complaisance divine ne va
jamais sans les bienfaits iinte Anne sera merveilleusement sanctifiée:
les vertus croîtront à l' ïie dans son âme, les mérites s'accumuleront
sans cesse jusqu'à justifier entièrement son nom : pleine de grâce.

ANNE signifie paisible ; ce nom ne convient-il pas parfaitementi
celle qui vivra toujours dans la paix, la soumission à la volonté du
Seigneur, la parfaite union avec ceux qui l'entourent ? Nous devons
admirer surtout dans ce nom mystérieux le premier gage de la paix
que les anges annonceront un jour au-dessus de la crèche, la paix
apportée par Jésus aux hommes de bonne volonté.

ANE signifie généreuse, nom prédestiné qui marque par avance
un des caractères les plus saillants de sa vie : la générosité à l'égard
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de Dieu, générosité qui ne sait rien refuser de ce que le Seigneur
lui demande, générosité qui se manifeste d'une manière éclatante
au jour de la Présentation de Marie.

ANNE enfin signifie miSéricordieue ; Si les autres sens de ce nom
révélaient ce que devait être sainte Anne pendant sa vie sur la terre,
celui-ci nous confirme ce que nous savons déjà et ce que nous
apprendrons chaque jour davantage :sa tendre bonté pour les hommes,
maintenant qu'elle est parvenue au bienheureux séjour; sa compasiion
s'étend sur tous ceux qui la prient et sollicite en leur faveur l'infinie
miséricorde de Dieu.

Combien de fois et avec quel amour, Marie, notre mère, pendant
son enfance, n'a-t-elle pas r<pété ce nom si doux à son cœur et à ses
lèvres! Aimcans-le à notre tour le nom béni de sainte Anne, répétons-le
souvent, unissons-le à ceux de Jésus, de Marie, de Joseph. Qu'il
traduise notre confiance et exprime notre prière !

L'abbé G. DE BESsoNNIES.

Aposolatde la prière
ou

UGUE DU SACRECoUR

Intention générale du mois d'août 1896, approuvée et bénie par
Notre Saint-Père le Pape.

La mission d'islande

PRIERE QUOTIDIENNE DURANT CE MOIS.

IVIN Cour de Jsus, je vous offre par le Coeur immaculé
de MARIE, les prières, les ouvres et les souffrances de

cette journée, en réparation de nos offenses et à toutes vos
autres intentions.

Je vous les offre, en particulier, afin que le catholicisme
refleurisse enfin sur la terre d'Islande, depuis si longtemps
éarée de la véritable Eglise.
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OYONS, père Vaillant, avez-vous déjà arrangé votre
tournée pour demain, dimanche ?

- Dame, monsieur le maire, j'avais quasiment
l'idée de rester toute la matinée aux environnants dé la maison
à la Bastienne, rapport à ses dindons, sauf votre respect, qui
font des dégats dans les jardins de tout un chacun qui demeure
par là.

-Très bien !... Et le soir?
-L'après-midi, monsieur le maire, j'irai faire un tour dans

le climat des Mousseaux pour surveiller les carottes d'Antoine
Fumaguet, qui seraient des fois susceptibles d'être subtilisées,
vu qu'elles sont pas loin de la grand'route.

- Eh bien, non ! père Vaillant, vous n'irez pas demain soir
aux Mousseaux ; Fumaguet est un vil réactionnaire qui a dû
voter contre moi aux dernières élections : tant pis pour ses
carottes !....

- Bien, monsieur le maire.
- D'ailleurs, à ce moment-là, j'ai besoin de vous autre part.

Il faudra que vous restiez dans le bourg, à proximité de
l'église, avec vos insignes.

- Oui, monsieur le maire.
- Vous savez, père Vaillant, que par mon arrêté municipal

en date du 17 juin 1891, j'ai interdit les processions de la Fête-
Dieu sur tout le territoire de la commune, comme entravant
la circulation, et attentatoires à la liberté de conscience.

-Oui, monsieur le maire.
- J'ai quelque soupçon que le curé, cette année-ci, voudra

sortir quand même... Dans toute la France, on signale de3
tentatives insurrectionnelles de ce genre, et je connais trop
mon gaillard, pour n'être pas certain qu'il sera un des pre-
miers à marcher de Pavant.... S'il a le malheur de montrer le
bout .de .on nez dehors, vous savez, il ne faudra pas le man-

quer !

-De quoi ?... Vous n'êtes pas content ?... N'oubliez pas,
père Vaillant, qu'un garde champôtre est le serviteur de la
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commune, et qu'il doit marcher à toute réquisition du maire.
N'oubliez pas non plus que vous avez été dénoncé comme
-clérical, et que votre place a déjà été demandée trois fois...

- Oui, monsieur le maire.
- Ainsi donc, c'est entendu ; je compte sur vous. A la.moin-

dre manifestation, pincez-moi le curé et colle.-lui un bon
petit procès-verbal. Je me charge du reste.

- Bien, monsieur le maire.
- Allez !

*
* *

En sortant du cabinet municipal, le père Vaillant avait la
tête basse comme un galopin qui vient d'être surpris en train
de déluger des prunes.

Alors, c'était donc pour en arriver là, qu'il avait versé plu-
sieurs pintes de sang en Crimée et en Italie, partout où il y
avait eu un coup de torchon à recevoir pour son pays ?

Alors, c'était donc pour en arriver là, qu'il avait depuis plus
de trente ans, consacré ses jours et ses nuits au bien commun,
toujours levé avant l'aube, coujours trottant par les bois et les
plaines, l'oil aux aguets, l'oreille aux écoutes, brave jusqu'à la
témérité, incorruptible comme un cadran solaire, redouté des
vauriens, et idolatré par tous les braves gens ?

Alors, c'était donc pour en arriver là, qu'il avait collectionné
tout un assortiment de rhumatismes à force de se blottir dans
les fossés; qu'il avait failli laisser sa peau dans le dernier
incendie, et, que, trois mois auparavant, il avait essuyé deux
coups de fusil, tirés par un braconnier serré de trop près ?

Alors, c'était donc...

* *

Mais, à quoi bon se monter ainsi sa vieille caboche de tête ?
...On lui changeait tout, au pauvre père Vaillant !... E st-ce
qu'autre fois, il n'était pas commandé de service pour faire
faire le passage devant la procession ? A présent, on la lui fai-
sait arrêter 1... Il est vrai qu'autrefois c'étaient les gens un peu
propres de la commune qui étaient les légumes, tandis qu'à
présent l...

Après tout, ce n'était pas à lui à discuter ces choses-là. Lui, il
n'était qu'un serviteur.., le maire le lui avait bien dit .... Il
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n'avait qu'à exécuter son mot d'ordre... Est-ce qu'il devait con-
naître autre chose ?.. Est-ce qu'on ne l'avait pas, depuis trente
ans, surnommé le Père la Consigne ?...

Et puis, 1l y avait Lolotte !
Oui, il y avait Lolotte, cette mince et menue gamine, qui

venait de faire sa première communion poussée trop vite entre
deux pavés parisiens ; Lolotte, fleur souffreteuse, suprême.
héritage légué par les deux enfants qui dormaient leur dernier
sommeil, là-bas, dans les fosses communes de la grand'ville •

Lolotte, dernier amour, auquel s'était rattaché son vieux cœur,
comme. un naufragé qui noue ses mains crispées par l'épou-
vante autour d'une planehe fragile : Lolotte, sa petite-fille !...

C'était elle, l'enfant vaillante et déjà mûrie, qui s'était faite
l'ange gardien du bonhomme de grand'père ; elle qui lui
tenait son ménage, lui faisait sa soupe, et faisait reluire comme
un astre la belle plaque de cuivre passée à son baudrier
ornée de cette inscriotion vengeresse : Garde champétre de la
commune d'Yvoyle-Sapin ; elle aussi, qui le grondait quand il se
fatiguait trop ; elle enfin, qui l'empéchait de trop songer aux
disparus et, d'un baiser de ses lèvres minces, les bras jetés
autour de son cou, lui faisait trouver la terre supportable, et
heureux, le déclin de sa vie.

Et s'il perdait sa place, il ne lui resterait plus que le revenu
de sa médaille militaire, et alors, que deviendrait Lolotte ?...

Le père la Consigne eut un mouvement de tête qui signi-
fiait à peu près : Monsieur le maire, vous êtes une canaille,
mais... vous serez obéi !...

Le lendemain soir, sur le coup de quatre heures, le père la
Consigne qui s'était embusqué derrière un gros marronnier
de la place, vit soudain les portes de l'église s'ouvrir toutes
grandes, et la croix d'argent, escortée de deux étoiles de feu,
scintiller sous le vieux porche moussu.

C'était la procession qui sortait !...
A cette vue, le garde champêtre rajusta son baudrier, passa

sa manche sur sa plaque pour la mieux faire reluire, et relevant
ses moustaches, fit quelques pas pour barrer le chemin. Déjà
même, il avait commencé à verbaliser : Au nom de la loi, je...

Il n'acheva pas.
Devant lui, toute blanche, plus blanche encore que sa rol»
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de communiante, une fillette s'était dressée qui disait résolu-
ment:

- Grand-père, laissez passer le bon Dieu, si vous voulez
qu'il vous laisse passer un jDr.

Pristi !... c'était Lolotte .

Le vieux garde champêtre eut un moment d'bésitation...
juste assez pour permettre à Lolotte de l'embrasser. Dès lors,
il était vaincu. D'un geste sublime, il fit signe à la procession
dlavancer, et le maire, caché derrière ses rideaux, regardant ài
ses ordres étaient exécutés, faillit avoir une attaque d'apo-
plexie foudroyante, en constatant que le père la Consigne
faisait ranger le monde sur le passage du dais 1...

JEAN DES ToURELLES.

SAMEDI, le 25 juillet, daiis son église cathédrale, Mgr
l'archevêque de MUontréal a conféré: les ordres moindres,
à Mm. Samuel Gascon, Rodrigue Cadieux, Jovite

Forget et Joseph Verschelden, d-i diocèse de Montréal; 'te sous-
diaconat, à M. Joseph Dupuis ; le diaconat, à MM. Sainuel
Granger, Aloysius Champagne, Philippe Bournivai, Amatus- Proulx,
John M.%cDonald, Aloysius Pugas et Victor iRenaud, de la compagnie
de Jésus ; la lerêtrise, à )NM. Charles Villene'uve, Louis Laporte,
Joseph-Amédée Perras et Eugène Lefebvre, du diocèse de Montréal.

Dimanche, le 26 juillet, dans l'église de Saint-Grégoire-le-Thau-
maturge, Mgr l'archevêque de Montréal a conféré : la tonsure et les
ordres-moindres, aux RR. FF. J.-W.-E. Chartrand, B.-M. Fond, E.-T.
O'Gara, J.-F.-L. Bourgeois, J.-A. Davront S. Bouvrette, L.-E.
Dumesnil, M.-L. Boncompain, L.-J.-li. Vandaudaigne, P. Gaume,

G.M-.Féré, de la compagnie de Jésus ; la prét,'rise aux PRIR. PP.
-S. Granger, L. Champagne, P. Bournival, A. Prouix, A. Melançon,
J. 11cDonald, L. Dugas, V. Renaud, de la compagnie de Jésus.
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PRIERE A L GLORIEUSE SINTE ANNE

Utiàre de l'augusite mère de Dieu

1'our obtenir par son intercession les grâlces dont chacun de
nous a besoin

mna bonne sainte Anne, me voici humblement prosterne a

vos piedie, vous suppliant de m'obtenir par l'intercessioin

L I de votre Fille, lauguste.Marie, 'la graice de mon miséricor-
dieux Sauveur Jésus et la rémission des péchés que j'ai commis par

pensée, par parole, pa action et par omission, depuis l'instant où

j'ai eu l'useige de la raisoni jusqu'à ce moment; et faites- qu'avant de

quitter cette malheureuse vie je sente en mon cSeur une vraie

contrition, une vrai e douleur des fautes que j'ai commises. Je vous

prie. de plus, ô débonnaire Avocate, par les neuf mois durant

lesquels -Marie a reposé daus votre sein, dec me Secourir dans toutPe

mes épreuves et, particulièrement, (tans la circonstance -pénible o-à

je me trouve. V ous ôtes ma bien-aimée consolatrice, et, plein de

confiance en votre pusatsecours, je vous conjure, avec toute !a

ferv'eur dont je suis tcapable, de mobtenir la graice...' o n exposé ici

la &ràce que l'on déoire'. 'Se in'.-bandounez pas, 0' gWurieuqe sainte

Aune, rie me refusez pas votre puiîsý-uï ecours5, je vous en conjure

par l'andance de la grâce ineffable qup. vous avez reçue en cette

Vie et p.ar la _gl3ire éclatante dont Vous joui-Ssez d.,US le Ciel. .1ssistez-

rioi toujours et délivrcaz-moi de tous mes ennemis visibles et invisililes-

Obte-ntz-moi la grâce, que je è 5-sire si ardemment- de me conÇormer a

la très sainte volonté de mon Dieu. i laquelle je me eounIei,,

Pleinement.
C> bien-aimée sainte Aiue, secourez-moi, puisque vous êtes le

ferme appui de mon espérance ; j'ai recours à vous avec unze grande

confiance :j'implore votre puissante prot"ction -J'espère que vOZ;î

me rertzz sentir les effets de votre bonté et de votre assistence:

sainte Aune, mna douce espérance, vous n'avez jamais abandonné v4ýs

fdèles serv-iteurs lorqu'ils ont oui recoursâ 'vous; toujour vou lts

avez scouras soyez ina consolatrice et obtenez-moi du Très-liant l'à

grdce.. que je sollicite, humblement prosterné à vos pieds. éc-

cîliez-ni avecc le Dieu de miséricorde ; présentez-moi à lui

maintenant et surtout à l'heure de mia mort, afin que, par votre

puissante intercession, j'obtienne l'éternelle gloire du paradie.
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Jésus, Aune et marie,
Soyez avec mai pendant toute ma vie et pendant. mon agonie.

ANTISSE - eignIeUr, nie détournez pas Votre visagre de Moi, et,quelque temps que dure mon affliction, prêtez i oreillee à ina voix,
délivrez-Moi de toutes mes angoibses.

v. Priez pour nons, bienheureuse -sainte --lne.
it. Afin que nous soyons dignes de., promcesses de Jésus-Christ.

O Dieu, qui avez daigné accorder votre gràce à la bienheureuse
ýaintce -Une, afin de la rendre dig ne de donner le jour à la Mère de
votre Fils unique, veuillez nous accorder la faveur d&êre secourue
auprès de vous par la prière de celle dont nous honorons la mémoire.
Par le même Jésus-C-hrist N\otre-3ceigneur. Ain:-i si-l

Zio- ýerg

MES clercs de Saint-Viateur viennent <e profiter de leur~réunion annuelle à Joliette, pour mettre en vigueur
une décision du dernier chapitre de leur institut, tenu en 1895,
qui règle le port ostensible des insignes propres aux divers
rangs die la congrégation, selon les statuts confirmés par le
souverain-pontife Grégoire XVI, le 31 mai 1839.

A l'anneau d'or que portaient déjà les catéchistts formés, le
règlement capitulaire ajoute le chapelet qui est linsigne des
catéchistes mineurs et la croix d'argent, marque distinctive des
catéchistes majeurs. Cest jeudi matin, le 16 juillet, en la
fête de Notre-Dame du Mont-Carmel quàa eu lieu la cérémon1d-de la remise de ces saintes livrées de Notre-Seigneur et de sa
divine Mère.

- AUX PRIEIRES
Mme Rose de Lima Rivet, épouse de M. Edouard Chaussé,

Yontréal
A. l'abbé Jourdain, curé de Manville, R. f.
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PROFSION RELIGIEUSE

ENDREDI, 24 juillet, Mgr l'archevêque de Montréal a
présidé une cérémonie de profession religieuse, à la

maison mère des Sours de Sainte-Anne, Lachine.
Les nouvelles professes sont les Sours Marie-des-Victoires,

Marie-Thérèse-de Jésus, Marie-Didace, Marie-Avila, Marie-
Flore-Anna, Marie-Yvonne, Marie-Rosine, Marie-Jean-Chrysos-
tome, Marie-de-la-Résurection, Marie-Clara, Marie-Daniel,
Marie-Catherine-de-Ricci, Marie-Louis-de-la-Croix, Marie-Basi-
lisse, Marie-Cecilius, Marie-Georges-Etienne, Marie-des-Mar-
tyrs, Marie-Mechtilde-du-Sacré-Cor, Marie-Anne, Marie-Jo-
seph-du-Divin-Cour,-Marie-Claudia et Marie-Zacharie.

Le Révérend Père Colomban, gardien des Pères Franciscains
de Montréal, a proncncé le sermon de circonstance.

Plusieurs membres du clergé étaient présents à cette pieuse
cérémonie.

. L... était, il y a soixante ans, un officier non moins
distingué par le grade qu'il occupait dans la marine
française que par l'élévation de son esprit et la

noblesse de son caractère. Malheureusement, élevé dans un
milieu ou l'impiété était de bon ton, notre capitaine de -vais-
seau affichait à l'égard de la religion une indifférence qui tour-
nait facilement en hostilité. Cependant, la bonté du Cour de
Jésus devait changer soudainement en un fervent chrétien cet
homme imbu de mille préjugés.

En congé à Bordeaux, il fut invité par une de ses parentes à
l'accompagner jusqu'à l'église où devait prêcher le célèbre
abbé Rauzan. M. L... n'osa pas refuser, mais il s'était promis
de ne pas franchir le seuil de Péglise. En effet, arrivé à l'en-
trée, il se disposait à se retirer.

« Mais entrez donc, cher cousin, dit la dame, et veuillez me
tenir compagnie jusqu'au sr.rmon. .

Le capitaine suit par politesse, aide la dame à trouver une
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place, examine l'eglise, et, voyant que le prédicateur se dispose
à monter en chaire, il cherche à s'esquiver. Mais la réputation
de l'orateur avait attiré une foule compacte ; notre marin se
vit bloqué de toutes parts. S'ouvrir un passage, c'était attirer
sur lui l'attention de la foule, provoquer une multitude de
questions sur le personnage qui s'échappait ainsi au moment
du sermén. L'officier comprit qu'il s'était fourvoyé, et, tout en
maugréant, il voulut faire bonne contenance. L'orateur monte
en chaire et commence ainsi: « Venite ad me omnes quilaboratis,
et ego reficiam vos : Venez à moi, vous tous qui êtes courbés
sous le faix du travail et le poids de la douleur, et je vous
soulagerai. »

Par une gràce du Divin Cour, l'effet de ces paroles fut sou-
dain et irrésistible ; elles s'enfoncèrent comme un trait dans le
cour de l'officier, et, à plusieurs années de distance, ce n'était
qu'avec un ton ému par la reconnaissance et ramour qu'il rap-
pelait comment cette invitation était venue le saisir soudaine-
ment malgré lui. a Le texte revint plusieurs fois, disait-il;
chaque fois, c'était un nouveau coup qui m'était porté, jamais
je n'avais ressenti semblable émotion. à La mAle poitrine du
marin ne pouvait plus contenir cette émotion ; aussi, quand
Jésus fut exposé sur l'autel, le capitaine, à genoux, profondé-
ment recueilli, ne put retenir les grosses larmes dont ses yeux
se remplissaient.

Après la bénédiction, il se levait résolument de sa place,
marchait d'un pas ferme vers la sacristie et demandant l'abbé
Rauzan. Le missionnaire vit d'un coup d'oil l'importante
conquête que le Cour de Jésus venait de faire ; mais, appelé
ailleurs, il fit promettre au capitaine qu'il viendrait le voir le
lendemain.

Le retard faillit être funeste. Rendu au grand air, en face de
ce monde indifférent et impie, le marin sentit ses impressions
se dissiper, il crut sortir d'un rêve. Toutes les objections, tous
les sarcasmes qu'il avait entendus, qu'il avait proférés lui-
même contre la religion, se présentèrent à son esprit ; il fut
honteux d'avoir succombé à ce qu'il appelaitun momentd'exal-
tation du sentiment religieux. La pensée de manquer à sa
parole, même à l'égard d'un prêtre, ne lui vint même pas à
l'esprit ; mais ses batteries furent dressées pour expliquer son
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changement. Il dirait à M. Rauzan qu'il avait été séduit par
son éloquence ; que la démarche qu'il méditait devait étre
Ir'ûrie plus longtemps; qu'il n'était pas assez convaincu, et les
mille autres prétextes à l'usage des ames flottantes et indécises
entre Dieu et leur passé.

A l'heure marquée, l'officier était dans la cellule du mission-
naire et lui exposait, d'un ton presque brusque, les motifs qui
l'avaient fait changer de résolution. Lhomme de Dieu les
reprend, les réfute, l'exhorte à ne pas résister à la grâce et ter-
mine par l'invitation sortie du Cour de Jésus: ci Venite ad me
omnes, etc. n L'effet en fut insta'ntané et décisif; de nouveau, le
brave capitaine se sent impuissant à contenir l'émrtion qui, du
cour, passe i ses yeux ; il tombe aux genoux du prétre et ne
se relève que pour publier, jusqu'aux derniers jours de sa vie,
les miséricordes de Dieu

Jamais, depuis, l'intrépide marin n'a transigé avec sa con-
science. Invité, un jour d'abstinence, chez un amiral, il se voit
en face d'une table exclusivement servie en gras. Les convives
étaient nombreux. La position était gênante, mais le capitaine
n'h4sita pas. Il vit passer tous les mets devant lui, sans y tou-
cher, jusqu'à ce que madame l'amirale lui en demanda la cau-
se :

& Madame, je suis catholique, etfjobserve les lois del'Église.i
La dame se confondit en excuses et s'empressa de le faire

servir en maigre.
(Semaine de Carcassonel.

* E Premier Supplèmei au Catalogue de l'Apostolat des Bons
Livres vient d'être imprimé et rr iferrae les titres d'en-

viron quatre cents volumes nouveaux, d'un choix sûr et varié.
Le Catalogue se vend dix centins l'exemplaire, et le suppIU-

ment 5 centins.
S'adresser à la Bibliothèque de l'Apostolat des Bons Livres,

37 rue d'Auteuil, Québec.
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DERNIERES RECOMMANDATIONS D'UN PERE
A ses enfants

A prière du matin et celle du soir n'ont jamais rtardé-
l'ouvrage.

Le travail du dimanche n'a jamais enrichi personne.
Le blasphème porte malheur.
La livision dans les familles est souvent cause de leur ruine.
Le bien volé n'a jamais prospéré.
L'aumône et les bonnes ouvres n'ont jamais conduit personne

à l'hôpital.
On paie bien cher dans la vieillesse les sottises du jeune age.
Plus on fait le brave contre le bon Dieu, pls on tremble à

rheure de la mort.

Le deuxième centenaire de saint Alphonse de Li.
guori. - Le 26 septembre 1896, il y aura deux cents ans que
saint Alphonse de Liguori naquit à Naples. Ce deuxième cen-
tenaire sera l'occasion de belles fêtes, surtout dans la congré-
gation du Saint-Rédempteur. En vue de les préparer, on vient
denommerun comité spécial, composé de membres honoraires
et de membres actifs.

S. Er. le cardinal Parocchi, vicaire de Sa Sainteté, en est le
président d'honneur. Nous remarquons à ses côtés le R. P.
Ranss, général des rédemptoristes, et le R. P. Berthe, du
mêne institut, qui représente la France dans les rangs du
comité.

Séance de la Congrégation des Rites. - Le 23 juin, la
Sacrée Congrégation des Rites a tenu au Vatican une séance
ordinaire dans laquelle ont été examinées et résolues les ques-
tions suivantes:

Revision des écrits de la vénérable Madeleine-Sophie Barat,
fondatrice des Dames du Sacré.Cour ; de la vénérable Benoite
Rencurel, du tiers-ordre de Saint-Dominique, au diocèse de
Gap, et du serviteur de Dieu, Michel Garicoits, fondateur de la
Congrégation des Prêtres du Sacré-Cour, au diocèse de Bay-
onne.
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Concession et approbation cdu propre de l'office et de la messe,
-et insertion de l'éloge iu martyrologe de l'ordre des carmélites,
pour la bienheureuse Jeanne de Toulouse, religieuse de l'anti-
que observance de cet ordre.

Concession et approbation du propre de l'office et de ie messe
en commémoration de la solennelle apparition du Sauvoîir res.
suscité à sainte Marie-Madeleine. La demande en avait été faite
par le curé de l'église de la Madeleine, à Paris, pour cet église
paroissiaie. Cette demande,qui avait été déjà inscrite à la séance
du 19 mai, et qui n'avait pu être discutée ce jour-là, a été
-résolue favorablement sur la base de la mention même qui
east faite dans I'Evangile de l'apparition du Sauveur ressuscité
à sainte Marie-Madeleive.

Dans cette même séance, la Sacréc. Congrégation des Rites
a décidé, sur la demande du T. 'R. P. Martin% supérieur géné-
ral de la compagnie de J,éius, d'accorder le titre du patron spé.
-cial des Missions chez les nègres à saint Pierre Claver, S. J.,
.qui fut leur apôtre au prix des plus héroïques sacrifices.

Pèlerinage à Sainte-Anne de Beaupré
]Par le Grand-TrÀei

SAMEDI LE q, AOUT. - Pèlerinage des ouvriers de la paroisse
de Sainte-Anne à Montréal.

Départ. - A 10 heures du soir, de la gare Bonaventure, a
Montréal.

Arrês.- A Saint-Henri, à la Pointe-Saint-Charles, à Saint-
Lambert et à Saiut-Hilaire.

Arrivée à Beaupré. - Dimanche, à 7 heures du matin.
Retour. - A %3.30 heures du soir, dimanche, le 9 août.
Prix du bilie.-A.ller et retour: adultes, $2.0O; enfants, $t.OU

-Ces billets seront valabl4s jusqu'au lundi soir. Conditions
:spéciales pour le Pulman.

D'irecteurs.- Les RII. PP. Rédemnptoristes.
N. B. - Les billets sont en vente au presbytère de Saintej

Anne, 3c), rue du Bassin, Montréal.
,ARBOLIR & LAIPERLE. imprimeurs-Telieurs. 421, rue SCint-PauI. M-onLrWa
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Manufacturiers de CLOCHES
N0ur Eglises, Couvents, Ecoles, Universités, CollégesfI1Ôtel-d e- Ville; ÀAlarmes

pour le Feu, Cadrans dans les tours, Manufactures, etc.

FBUpendues avec les meilleurs jougs à équilibre.
LesClche qe nusmanfaturnsChaque Cloche eet garantie.
l's8Clohes ue ous anuactuonssont dui plus pùr aliage et ne sont par.

surpassées pour l'ampleur et la richesse de son3, la lorme
et les propriétés acoustiques.

IPIIetrs centaines en usage dans tout le pays

14ITS EN FER pour Couvents, Collèges Iriopitaux et Institutions
1.
AGE EN PER, cuivre, etc., exécuté soigneusement et à bonnes

RIEappareils de chauffages, etc.
ITION8msS PEMeh. pour le 'c'ergé et les commnunautés

587 A 593 RUEl ORAIG, MONTREAL
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ASILE DES ALIÉNÉS.-Hos8PiCe Saint-Jean de Dieui.

Longue-Puinte, P. Q., 9 avril 10
MM. WARDEN KING & SON,

MONTRÉAL
ME.ssiE'JRs. - Nous avcens actuellement en service dans les 1 âtissýe., de lai

de la Longue-Pointe, quatorze de v(, fournaises à eau chaude IlD.rSv ", No S.
Durant l'hiver deinier, qui fut long et rigoureux, elles nous ont fait Un o

service, état économiques et faciles à diriger. Durant les vingt années passées i1O11
nous sommes servis (le îliffîérettes fournaises, et nous n'héi pas en d'isantqua
cule [le n ius ont donîné la salisfaction et les résultats 'lue nous avons eus asvec l
fournaise IlDAIsY ," a5~'i la recC(nIrnan<loflOfl( us en toute coliance aux pesoffne
qui auraiet l 1 in de fotînarses j ea chiaudle, soit pouîr grandes ou petites 1lÀtisg,4

Votre dévouée,
SRt TI-IÉRÈSI. DE JÉSUS,

'Demiandez n.m catalognes. Supérieure prov1flaJi

WARDEN KING & SON
637, rue Oraig, Montré



WM. ROODEN & CIE
SUCCESSEURS DE DAY & DEELOIS

MEBGS en FER ct D'ARCHITECTURE cu ENERL
110 a 120 Rue Anne

Colonnes, Pilastres, Grillages,
Balustres d'Escaliers, Etc.

Estimations fournies sur demande.

FOURNAISES A EAU CHAUDE,
ACCESSOIRES A VAPEUR EN FONTE,

BAINS, EVIERS, PATRONS ET MOULAGE8.

Confections soUS le plus court delai.
TELEPHONE 123.

MAURICE PERRAULT
ARCHITECTE

97 RUE ST-JACQUES
Banque du Peuple

61DMone 696. MONTREAL. Can.
Spécialité : Edifices religieux et publics.



AUX MESSIEURS DU CLERGE VIN DE MESSE
Noms apportons une attention toute particulière à l'importation directe, deSicile et d'Espagne, de nos Vins de Messe. Les certificats authentiques quenous tenons et qui sont approuvés par Sa Grâce Monseigneur l'archevêque deMontréal. sont une garantie incontestable de leur pureté. Nous tenons aussfià Huile d'Olive pour lampe de sanctuaire ainsi que Cierges approuvés.

HUDON, HEBERT A. CIE, Importateur 's de Vins et Liqueurs en GrOlil RUE ST-SULPICE ET 22 BUE DOeRESOLLS NENTREAL

B. E. McGA LE------

2123 RUE NOTRE-DAkME----s---
Le dimanche:

De 1 heur à 2 heures P. M. ~ TE~EA
go 5 .. à a.0 mo

VIGNOBLES CANADIENS Onai
Vin de Messe approuvé par Son Eminence le Cardinal Taschereau par ?4g1Fabre et les autres évêques du Canada, employé dans presque tous les Evéchéddei la uisance et aussi dans presque tous les collèges de la Province de Qusébec.Vn euTable de première qualite.
Satisfaction garantie. Nous expédions directement de nos cas.es. Pour prix

et autres informations s'adresser à

ERNEST GIRARDOT & CIE, PrpI étANO ICres Dr
Nos vins sont aussi en vente chez MM. P. J. MONTREUIL, Lévis, P. Q. Ot

L. J. TREMPE. Sorel, P. Q.

CLOCHES POUR EGLISES
Mears & Stalnbank

Etablis en 1570
FODEI DE CLOCHES DE WHITECHÀpEL, (LONURIS i%)>

ffl Meneely & Cie
Etabîls en 1820

WEST TROY, N.

HUCH RUSSELI
185 rue STr-jACQUES

TemnPle BUldIng. MONTREffl



________ 9 Laviolotte & Neoison
1605 RUE NOTRE - DAME

DEx LA RUE'ST-GABRIEL MONTREAL
1">Aéîaires des Poudres Anti - Rhumatismxales du Dr

Nelaton.
?jA d Jrese . i .on pou~r le Rhum,,e du Dr Nelson.

TI duDr CHE1VAIER11 à la Gamme d'Epne1îe et au Baunu' de Tolu

Professeur à I'Ecole des Arts de Mont-réal
~~CO~TZONMédaillé à l'Expo.sttion de Chicago, (1893)D'IO EDIP'IOES PUBLICS, REMLIGIEUZ LOT OIVII

ARCHITECTURE - PEINTURE
Au-delà de cinquante églises ei chapelles décorées depuïsN.dà~ns toutes les Parties du Doiwinion ;entre autres :Les églîso do

rtdSl e secours, Ste-(-unégonde et St- Vincent de Paul à Montréal -& osd Se-aie de la Beauce, Si-jean, P. Q., Wini eg, Tignish ...Q.~ 1 »e d'A,-eeil de uites à Québec, Si-Aibans, E. U. La ca-rat'l lie Pembroke, ke tableau de la cathédrale de Valleyfield, la LM>ve
"'*UVent dn Sauli-au-Rdcollet.

ri-'eLeP]ONICBE141 64781 ',Piano, Devis, Estimes et Expertises.
""n'telle et Ateliers : No 184 rue Berri, MioutrffleflQ PLOMBIERe FERBLANTIER

Poseur d'Âppareus à Bait Caa

E, 6, rue @eIagele gnrli

CHARLES A. BRIQGG
1APIELIER et MANCHON NIER

mA Isolu 1PO Mb) E ]cr 1862
Chapeaux de Feutre, de Soie, Etc., Etc.,

207 UE NOTRE-DAME.

?I0{OENyJ Dra IL ORDRES
F0c CIE D'ASSURANCE CONTRE L'INCENDIE

e1782. Succursale Canadienne etablie en 1804.
CIamation payées pour dommages résultant de l'incpndilie depuis

tablisemen de la Compagnie : Plus de $100,000,000.
pincipal; No. 1.5, rue Nt-François.Xavier, Montréal.

Oum PATERS~ON & SON, Agents Généraux
Q. _01l ONqDOU, Agents de la. Se~ction Frau(ýaise.



OIE D'ASSUPLANOIG
Actif $3t1.000.00

LA ROYALI Wm. TATLEY, agent général

B. HUTBB e .B-YR, agents dtu département français

Bureau& principal: Coin de la Place da,àmes et ae la rue Notre-Daim

01D GUS ENTREPRE~NEURO. iuii~n BRIQUETEUR
938 lrxme

M. O. DEGUISE se charge d'exécuter promptement tout travail en brique$

et en ciment à des prix modérés. Tel. Bell '7188

%lJ:itxm deme
NOUS OFFONS A MESIEURS LES MEJLBRIS DU MMIRE

Un assortiment complet de

VEILLEUSES, HUILE OLIVE pour Sanctuaire
VINS DEIMESSE de Qualité Supérieure.

Nous ne demandons qu'un essai. Ecrivez pour prix et échantillons

LIPOR TE, MAR T/N & CIE, N- EN7NU omr

F. LEFEBVRE TELEPHONE 3040 F. 9. DUQU'

F. LEFEBVRE & CIE--.
MAISONS ETIENSEIGNES

Coloriage, Imitation et Tapissage. Lincrusta Waiton une snecialio
103 RUE MANSFIELD, MONTREÂL

Nous avons décoré un grand nombre d'églises, parmi lesquelles: - 'égallI'
-de la Nativîke, Hochelaga, St.&ntoine, St-Gabriel, Lachine, la chapelle
séminaire de philosophie à Montréal etc., etc.

E. D.IJOLLERET. Ferronneries
Coffrea-FortU

1PEiNTURES. RUILES. ETC.

alii- z~vul C-.AIQ-rc -Bai

TéléPhome Bell 1638. MNRU



A. MONGEAU
--Horloger..

BIJOUTIER, OPTICIEN,
Et Graveur Général1-..m

42, RUE ST-LAUREvZ
W antre les rues Craig et Vitré KOiffIAL

a. PALASCOEu Gros et en Détail
Coit, eortatenj. de toutes espèces die Ferronneries pour construction d'Eglises,

couvents et Résidences. Outils pour menuisiers, Charpentiers,
etc., une spécialité.

- 390 RUE ST-ACQUES, 390.
d&XZ BoeaI MaMIL0.EM El

MAISON ALPHONSE VALIQUETTE
14, 3PORTATEUR DE (Etabhi en 1870)

e"alIdlîe% Française» Anglaises et Amérieaine.,
8»etiito.Tapim et Fournitures de Maison..

9 ate: PREL ARTS, 4, 6 et 8 verges de large
spéciaux pour Couvents, Collèges et Communautés religieuses.

Oýt 1885 RUE NOTRE-DAME - MONTIREAL

N.m SIMONEAU ELEU-TRIcpu1E]NIQ<
4 J'4e«. 151 rue Notre-Damte - montr*."

Se4e 6Ienc dans la man ulncture et 1epos11a e d;.,apr~Oovra~ges neufsi de tout lienre. &nAD il lou = oenieecrqua
jbIl4111tporle posage de 11ipouor lali miOre elotrique.nrreceArchevêché de Montréal . L~ ITgLEpHON]R B.ULL] 1278.



eus DESIARDINS & cil
1537 RUE STE-CATIIERINE

FABRICANTS ET IMPFORTATEURS DE -

'apeaux 1eoiudu0
En Peluches françaises, en Soie, en Cachemire et en Peutre.

AUSSI:

Nous avons constamment en main un assortiment trèJ
S~mplet de Pardessus en caoutchouc, importé spécis'
lement pour Messieurs du Clergé.

Nous sollicitons respectueusement une visite.

CHS9 DESJAIRM~NS & CIE
1537 EUEJ STE.CATURE1UNqE

J. B. LASNIER & FILS
FABRICANTS DU

Ciet>r«om d.eb tc>u.teb dlmeia>M±C>,»t
Kourimeure de l'archevièché de Montréal et des principales maisons

irellgîeus, de la Province.
Importateurs des VINS de MESSE de SICILE d'ESPAGNE et d'ÂLGURI

Tiennent comme spécialité L'BUiI$U D'OLIVZ, les THffl, les CAyxO
MzII,B]uRS CRUS.

Adressez à J. B. LASNIER & FILS, Montréal ou Lévlf

\CflSflYRgNT FRERES
1 S1T-HVACINTHe, P. Q

ibliuire, Soufflerie ]Cleofr<que et llpdra~u4#w
I E8 OFlue', de N. D. de Montréal. (l, 1 r.

grandý diiV -:tn ), cathédrale de Mn)ntréalft
lhédrgle d'Otawu, Cathédrale de St.liyao~..d IIYoxte~.oehîOtW..n

(ýoeuf' d'Ottawa, Ht. A1ithony's, lýIoutréaî,lxto'oî guem dI'oCCa$OD à venldre àl bon)ne coynpom Itli"

Lt; -qq


